
Dimanche 9 juin, en réponse aux scores historiques de l’extrême droite, Emmanuel Macron a 
décidé la dissolution de l’Assemblée nationale, renvoyant ainsi les français et les françaises aux 
urnes pour de nouvelles élections législatives les 30 juin et 7 juillet. 

Depuis de trop nombreuses années, les politiques antisociales du gouvernement ont permis de 
dérouler le tapis rouge à l’extrême droite, faisant progresser ses idées dans le paysage médiatique 
et citoyen et en se les appropriant.

Désavoué par le peuple lors de la bataille contre la réforme des retraites, le président, de manière 
autoritaire, a tenté de mettre fin aux diverses mobilisations et faire taire toutes oppositions. Il a 
non seulement utilisé une rhétorique raciste et sécuritaire mais a aussi déroulé des politiques de 
mise au pas de la jeunesse. Il a fait passer la loi immigration d’une rare brutalité, et continue à 
s’attaquer aux libertés publiques et à nos droits.

Dernier coup de poker, dans une tentative visiblement désespérée, Macron offre ainsi aux ex-
trêmes droites l’opportunité inespérée d’augmenter leur nombre de représentant.e.s à l’Assem-
blée nationale et de gouverner le pays.

Tout comme Macron, les mouvements d’extrême droite n’ont rien à offrir aux travailleurs et 
travailleuses de ce pays. Leur projet est ultra libéral et va accentuer les inégalités et paupériser la 
population au profit des ultras riches. Dans leur programme, rien sur la hausse des salaires, sur le 
partage des richesses, sur la taxation des supers profits et des dividendes, sur le rétablissement 
de l’ISF ou encore sur le retour de la retraite à 60 ans… Pire encore, ils vont organiser la chasse aux  
travailleurs et travailleuses étrangers, en premier lieu les « sans papiers » et mettre fin au déblocage 
de fonds pour lutter contre les violences faites aux femmes.

Face à l’obscurantisme, seule la construction d’un front uni des travailleurs et des travailleuses 
permettra de reprendre l’offensive : pour l’amélioration des conditions de vie et de travail de 
toutes et tous, pour l’augmentation généralisée des salaires et la hausse du pouvoir d’achat, pour 
l’avenir de la jeunesse et contre toutes les discriminations.

Dans ce sens, l’intersyndicale de l’aéroport de Roissy CDG appelle les salarié.e.s de tous les secteurs 
du monde du travail à rejoindre les travailleurs et les travailleuses de l’aéroport en grève, mardi 18 
juin, pour une manifestation d’une ampleur inédite. 

Contre l’extrême droite et ses idées nauséabondes et antisociales, contre la destruction programmée 
de nos droits et de nos acquis, mobilisons-nous massivement à l’approche des jeux Olympiques 
pour imposer d’autres choix synonymes de progrès et de justice sociale.

Réaffirmons que la liberté, l’égalité et la fraternité ne sont pas que des mots mais bien les fondements 
républicains de notre vivre ensemble.

UNI.E.S CONTRE LES IDÉES NAUSÉABONDES DE L’EXTRÊME DROITE
POUR LE PROGRÈS ET LA JUSTICE SOCIALE

Rendez-vous à Roissy CDG, 
le 18 juin à 11h, Terminal 2E, porte 17 

pour une manifestation unitaire et interprofessionnelle.


